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Aïe 
p'a's,de.-ch'ance, po'u(<< Jvtéinàire de ' 
Doln'gt:::FianiiCourr»_- :':'1<:' timôh de 
sa to'ur-d'âss'au,ta càsséjuste avant, 
le départ 'On en a vu 'perdre des 
guerres'vour-moins que-ça .. , 
Heureus'eme,nt les 'quatre" , _,', 
percherons ont pu être remplacés 
par un tracteur, et la tour a défilé, 

Aïe, aïe . .. 
Ça aurait, pu mal.-finir 'au Shan'a bar 
hier midi,'(fu,inçi ,une friteuse ,j'pds 
feu'- Les porhpiers .. ufi':peu", 
Incongrus d?r1s !eurs,,~~iformës: ' 
ont vite maîtrisé \'incendie.-Les' 
affamés ont pu se régaler 'de 
jambon à la broche,' sa[ls les frites 
mais avec salade, ça'.permet.'dè ' 
s'octroyer un dessert l ' 

Bravo 
Encore bravo à tous"les 
co.mmerçants, :quï ont rd:s'-: 
largement jo ué -lé jeu.- èn: pàvqisant 
la ville. -'ÙI1' au.tr'e b'ra-vo-,a.;QhanteUe 

'Le conseil 
municipal; les 

assoCiations .... 
et des 

dizaines' 
'd'inconnus': 
le cortège a 
été le point 
d'orgue_du', 
fGssemble- , 

ment des , 

, . ,~,: 

et.à là Lainl~rè,:de PitardièT-,qui, ont· -" -
offert leslissuspermettantces· ;Quand toute une ville décidé de basculer daTls 
merveilles. l!.l1.dernie.r.b.raVQ"poU; /.. ~ b' . hA 
les dames de.5.avoir Fer.qu,bnt .. etemps, nmt une am wnce.cmaglque.Le c. Q-

CQUSU [ouslesdrapeaux portant lé, . të.au, la p ... o .. rt.e. de Bretagn. e .. s'av.e.'re.n.t. de m ..... ag. Tiifi, 
blason dé la'villej-y:c'ompris'ks._ . 
grands surl'hôle] de ville. quesdécors, OÙ les habitants costumés ontpara- . 
Mal programmés dé et où Les autres orit [argementapplaudi. 
Autant j'orchestre d'harmonie a 
bénéficié de son déplacement au' 
pied levé place du Château, samedi, 
pour bénéficier d'lm large public, . 
autam le théâtre de verdure 
sonnait le creux hiet'.dimanche 
pour un concen bizarreme'tÙ-';-' 
programmé à: 12 h 30; sàit-pile 
quand tÇlut,le mondé :songeait à::se': 
restaurer. En général, la place des' 
as'sodations cuLturelles' (danse,,' 
mllsique, .. chant et peinture)', 
méritera d'être revue dans les 
futures éditions, 

y'a pas.le feu 
'Certès; la\/iUe n'avaît,-promls qu'un' 

(( embrasement\ maJ~tçan'a 'pas 
empêché pas mal de:spectateurs 
d'êtrè déçüs, samedLsoYr, sur l'es 
c.cups de minuit. On était p,lus près, 
il est vrai: d'une scène de'Hesse 
-après un but'à U:ns ci'ue cf'~n son-et 
lUfTlière. Malgré 'les précautions 
oratoires, beaucoup attendaient un 
vrai feu d'artifice. l'an prochain 
peut--êtr-e:, 

UII Visiteur, 11/1 vrai 
le'cheva( monté par Jean-Rêno 
dans les Vlsitcl,lrs faisait partie du 
spectacle h:!eL D'ailleuts, après le 
film:,i! a pris sa retraite près de 
Péronne: le cheval, pas Jean Reno." 

Shit alors! 
Grosse frayeur dimanclle midi 
quand 'les organisateurs ont réalisé 
que 'les deux taver-nes du CAM ne 
pourraient pas servir de pression. 
La faut,e, semble-t-jl, à des joints 
malencontreusement absents des 
tÎrettes à bière: Ça, à force 
d'interdire les pétards, .. 

C
'est simple: jamais des festivi- retiënne ses,larmes. 

- tés n'avaient à ce poi-nt rassem- L'apr~s-mldi, le tOLt~no'î arass;en1blé 
,blé les Péronnais. Jamais une pluS-:de,5JJ09'p~r~()nnes:suc 
animation n'avait autant fait "-du :Cam.'-Le spectadè: était 

, b_attre 'leur coeur',à l'unisson, et beauté: dressage des chevaux, habi!e-
'-'. i;- '--::,:' ,~, p_oùftahUI:,Y"en' a eu. des fêtes.~' té_'-- qés cavalie,rs, '-costumés' >f1am-'_ 

Mnfe~ pè6;or1TI,es:pour 'écouter-religieu- boyants. Jusqu'a'ux damés"et damoisel­
~~IJ1~:nt __ ,,;u'n~':my:Stère- ,'méd,iéva\ sur le . les, dans-la' foule, qU,i.- ontrlo\i~ .leur , 
parvis 'dé-, l'égllse, samedj soir,.- e,t :, écharpe à la lance du -che'ya!ier, qui por- . 

'rim'poss,'[b,ilité; ~é trouver-une ,place à tait'ainsi leurs couleurs. 
la' __ terrasse,d'u n café pour'profiter de la Le matin, les enfants ,avaient égale-
o[i de 'soi.tée. ment éçéüi.yités à entrerdafls lé cœur', 

Hier m'atin, la place du château était' de la- bataille, à la 'porte. Us ont renver­
noire de, participants au défilé.' Les sé- de''puissants gue'rriers,'!es'_escala .. 
associatlons a,vaient préparé-leùrs:,cos.,.:, ' d-anUels'"de,s :fourrnis: à L'assaüt :d'ùne' 

,turn-es, leurs/accessoires et même-dès t~upin!ère:' De,s' aduit~s s'étaïent pris 
, 'chevaux: Mars l~ cortège s'est grossi au'jeù:'er les gars en jean er:po)np,arais-,,_ 
'de plusieurs âizàlnes d'inconnus- quL- sai~nh ana~flr()'n)q ues- "au mii_ieu des,' 

" 'se sont pris au ' ','" '-', ' .. , "Norm,ands '~t des' 
jeu médiéval. A U"" l' '-4,," 1: -Saxol~s:-:. 
la ponede Bre- . nspectac e (I(!. a" Ce week-end, 

cagne, pour les Ailly./N ...... O.' ye. !)pOUr c:est.vraihlenttou_ 

~~:ai!~e:, il as~all: raconterPéronne ~~b~~e~ille l'~~''S~. 
re;' Les De'tits, 

,mal\ns qUl:ont voulu grimper sur, lès 
remparts ont été bien emb~tés : les 
arbres cachaient les combattancs. 

Car remparts li y a, à Pérol1ne, et'châ­
teau, e't rues anciennes, et' étang ,per­
mettant un magnifIque tOllrnoi et 
accueillant les spectaceurs le long d'un 
talus judicieusement situé.'-!!' a falfu un, 
anniversaire, celui des 800 'ans de la 
charte commùnà!e, -p-ar.-jaque1lf: Phil i p­
pe-Auguste a octroyé de nombreux pri­
vilèges,à la 'ville. 

Ville qui pendant très !ongtemps,c!a­
mera qu'elle préfère ê(re fidèle à Dieu 
qu'au rOI, qui arbore fièrement SOI1 sur­
nom de Péronne-la-Dévote. Bien lu 
en a pris les prières ont été- enten 
dues hier, qui demandaient que le de 

s'on.', Des :crîtiques, 
, il nous en-estrèveriu.p~ù'_aux oreilles, 

et c'est assez rare p'o~r le dire. 
~Uriedem'aIide est revenue"souvent: 

, fe dé~lr d'une nàüvel!~ éditïon; d'une 
deuxième fête médiéva']e:, 'j'an pro- ' 
chain. Un,aO'l< anniversaire" normale­
rnent, ça ne- se fête pa~; et alors<] 

les Péronnais, au ,fil des conversa­
tions, :se sont pris ,à rêv,er de ce qu'lis 
pourral-ent' faire,cl'an- .. prochain. C'est 
sùr, iLs, aimeraient uri feu d'artifice sur 
le Cam. Un ''-qüi iHum\nerait le ,châ­
teau. 

D'autres ajoutera lent bien 'Un specta­
cle-façon -son,et ,lumière, au château: 
D'au:,tres:,èncore, et nombreux ceux-là, 

: --irnaginé'rit' 'uil spectacle (d' 'Ja­
Ailly-sur-Noye il. Des habitants qui se 

Hier après .. midf~ plus de Cinq milfe pàsonnes .ont f!ssisté, au sp'ectacle des chevafif. 

mobiliseraient" pour des tableaux 
vivams, des'- musiques. 'des lumières, 

'pour raconter leur histoh'e, 

Aut~e s~ggestion plutôt{utée. asso~ 

c!er les-vil/es jum~!!es à cette fête. On 
pense notamment'j 'Altena, car 'de 

['autre'côté du Rhin, la célébration du 

Moyen Âge draine des dizaines de mil­

liers de visiteurs chaque été. Quant à 
Blackburn, -sicuée à une porlée dé f1è·· 
,che du pays de '.Valter Scott, ce serait 

bien le di'able si elle ne, possédait pas 



HAUTE-SOMME 9 
le Courrier Picard 

Porte de Bretagne, tes enfants ont été invités à participer â la batoifk La foule les a bien encouragés. 

"ant histoire, dressage et démontratlon rJfadre5se. 

tome de (hevalier à 50rtlr du pia-

~te médiévale -3 créé des envies, 
é les énergîes, Franchement, il 
dommage de laisser mer tous 
les, non? 

CHR15TÈlE BOUCHÉ 

BEn photos 

fa charte, le 
maire et Je 
sous-préfet 
ont jeté des 

deniers parisis 
sur la fouie. 

{( Il Y aura peut-être une deuxième » 
Valérie Kumm est maire de Péronne. et conseillère régionale PS. Depuis Un 

an, l'équipe municipale travaille sur la fête médiévale. 

1 Quel bilan tirez-vous à chaud de 
ce week~end de festivités médié­

vales? 
Beaucoup de rlOnde samedi SOif cans 
les rues, beaucoup de monde le long 
du défilé cr. 
dimanche matin, 
avec- tant de 
Peron nais costu­
més, et plus de 
c nq m!Ue person­
nes pour le tour" 
'loi des (heva~ 

I"iers! 
Cette fête méc,é· 
vale est réelle­
ment un succès_ 
J'ai l'impression 
que les Pémnna:> 
l'attendalent 

2 Pourquoi, 
selon vous, 

ccs festivités 
rempor­
tent-eUes Uné 

:aussi large adhé­
sion de la popu­
latïon? 
Simplemc'lt. Jes 
gens me remiH--
dent d'avoir remis Péronne au cœur de 
son passé médiévaL 
ta première guerre mondiale, c'est aus­
si no~re histoire, mais elle e:;t SlHtoLt 

Lui, quand 
iJ déc/are 
sa flamme, 
ça chauffe! 

Lassés 
d'attendre les 
chevaliers, des 
gamins ont 
improvisé une 
bataille dans 
Je public. Pas 
de morts, ouf. 

vécue id par les Brltanniques. Et elle i 

be,au<:oup meurtri les gens .. 
Le i,,1oyen Âge, c'est vrâllilent répoqU( 
de la grandeur de Pérorïc, Les ge'1' 
le ressentent peut·être, parce que réel 

ll'ment ils oartici 
pen~ de tou! 
Cœl:L O'aillevs 
ce n'est pas Iz 
fête de la v);!e dt 
Pérorne, c'e5t :i' 
fête ~ des Péron 
nais. 

3 Il Y aUf'a·t·j; 
une nouvel 

le fête Van pro· 
chain, voire 1< 
création d'unE. 
tradition recol1 

duite chaquf 
année? 
1: y J U rz 
peuH!tre ~nt: 

deuxJèrne fête 
c'est vrai que 
oea'Jco:Jp d, 
gens me !'onl 
der1andé 
Mais c'est beôd 
coup cie rrava il 

et c'est aussI un budget Il faut d'ô bore 
que nous fassions :e bilan de ceBe-ci 
c'est prévu dans i2 serralne q'J' 
VieN. Ensuite rous aviserons. 

LES ÉCHOS DE LA FÉTE 

Péronne-plage 
Pour permettre le tournoi au (dm, 
les services tedmiques ont r":'pandt 
dix-huit tonnes de sable sur l<l 
berge. Ce sable restera sur plJce. Il 
s(;r.1 simplement ilettûyé aVant 
d'être ensemencé de pelouse, C'est 
qu'il vieil[ de 1.1 station d'épuration 
de BondueUe, er on pounalt y voir 
pousser des salsifis. l'été procham, 
on préfère vOIr pousser des 
parasols e;: trdil$d[S, une sorte 
de Péronne-plage. 

Après l'heure", 
]usqu·au grand spectac1J? équestre 
d'hler a;Jrès-mîdL celie fête 
présentait la p,îrticularîté rare de 
respecter à la lettre les horaires 
prévus. Er puls il fd~lut arroser la 
piste en sable, dans le but très 
louable de proteger les alkrg[ques, 
et le f)! condt;cteur prit qu-trante 
minutes dans la vue La 
cOilséquence fut bélê1s que le dit 
spectacle se terminJ. tard 
(19 heures), dans le froid et Id 
gnsaîIJe, et décala d'autant )a fin 
oes festivités: danse, chorale e~ 
ménétriers. 

Chacun son rôle 
Acteur du samedi soie 
J'abbé t\icolas explique avoir chois) 
le rôle du diable, ii parce 
qlJ'archevêque, ça me rappelait ie 
bou!ot )). Du coup, c'est Christophe 
Depra qui a chois! ia robe CfdmO[siE 

de cardinal dimanche. Au point 
qu'un hardi observêtE'UT lui a 
denuildé s'il portait des slips 
Éminence, C'étalt notre rubrique 
or les dessous de Id fête lI. 

Vocation 
Cénéralement, quand on fdit la fête 
et qu'on se déguise, ,'est pOUT se 
changer les idées, vivre quelques 
heures lil vie que l'on ne mènera 
.lamais,,, Jérôme Depta, employé du 
ministère de l'Economje et adjoint 
aux finances s'est donc retrouvé 
hlér mid i à ... tenir la caisse de la 
Duvette. A ce niveau, ce n'est plus 
un emplOi, c'est une vocation~ 




